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Ô hommes sans intelligence et lents de cœur 
à croire tout ce que les prophètes ont dit ! 

Loukas (Luc) 24 :25 

Mes chers amis, 
Dans notre monde aujourd’hui, avec des milliers d’assemblées et églises, des 
millions de prières sont faites tous les jours, et pourtant, notre Père céleste ne les 
entend pas. Il y a une raison simple pourquoi ces prières n’ont pas de réponse. 
Cette raison nous est révélée dans les Ecritures Saintes. Quoi qu’il en soit, Satan 
a effectivement séduit le monde entier, juste comme nous le dit Révélation 
(Apocalypse 12 : 9), et ainsi la réponse n’est simplement pas vue. Notre Créateur 
ne cache pas la raison pour les prières sans réponse. En fait, il expose pleinement 
la  raison pourquoi il n’écoute pas. Mais à cause des prédicateurs de Satan qui 
continuent de proclamer que « tout va bien », les gens séduits de ce monde ne 
ressentent tout simplement pas le besoin de chercher dans les Ecritures. Oui, ces 
prédicateurs, eux-mêmes séduits, sont continuellement en train de guider ce 
monde séduit dans des souffrances inutiles, et à la fin ils mèneront le monde dans 
sa propre destruction. Les gens que Yahweh, notre Père céleste appelle pour sortir 
de ce monde, qui après s’être tourné vers Yahweh, notre Créateur, en l’appelant 
par Son saint Nom, comme l’ont appelés les prophètes anciens, notre Messie et 
aussi les disciples, commencent à recevoir les bénédictions des prières exaucés. 
La vie devient ainsi pleine de signification ; une vie pleine de sens qui est vécue 
dans la joie. Des bénédictions desquelles on n’osait même pas rêver, sont 
accordées par Yahweh notre Père, envers ceux qui l’aiment. Tout en lisant ce petit 
livret, garde ce verset fermement dans ton esprit.       
 

Révélation (Apocalypse) 12:9— 
9. Et le grand dragon fut précipité, ce serpent ancien, appelée diable et 
Satan, cellui qui séduit toute la terre, il fut précipité sur la terre, et ses 
anges furent précipités avec lui. 

 

Satan, comme ce verset directement inspiré par Yahweh le dit, a séduit le monde 
entier. 

Isayah (Esaïe) 59:1-2— 
1 Voici, la main de Yahweh n’est pas trop courte pour sauver, ni son 
oreille trop pesante pour entendre.2 Mais ce sont vos iniquités qui ont 
mis une séparation entre vous et votre Père ; ce sont vos péchés qui vous 
ont caché sa face,  ainsi Il ne vous écoutera pas. 
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Yahweh ne nous entendra pas, il ne nous écoutera pas, à cause de nos péchés. 
 

Yaaqob (Jacques) 2:10— 
10. Car quiconque observe toute la loi, mais pèche contre un seul 
commandement, devient coupable de tous. 
1Yahchanan (Jean) 3:4— 
4. Quiconque pèche est sans la loi, et le péché est d’être sans la loi. 

 

La définition Biblique du péché, est simplement d’être sans les lois de Yahweh. 
Le péché, aussi la transgression de la loi de Yahweh, est exactement ce que nous 
dit Isayah (Esaïe) 59 :1-2-, la coupure de Yahweh, et pour conséquence nos 
prières ne sont pas entendues ni écoutés.  
Pensez-vous tous que de se demander « Pourquoi nos prières n’ont-elles pas de 
réponse » soit une question étrange ? S’il en est ainsi, regarde autour de toi et 
remarque toute la souffrance dans ton propre voisinage. Si ta ville ou ton village 
sont comme toutes les autres villes et villages dans le monde, il y a une ou des 
églises qui sont remplis de monde tous les dimanches matin. Dans les grandes 
villes tu changes de quartier, et tu trouves une autre église. Chacune de ces églises 
a plus de richesses que beaucoup d’autres organisations ou entreprises dans cette 
ville. 
Nous ne voyons pas seulement toutes ces églises, nous voyons aussi des gens 
souffrants de toute sorte de maladie physique ou mentale. Les hôpitaux ne peuvent 
être assez rapidement construits pour recevoir les gens qui ont des accidents qui 
les mutilent et tuent, ou les malades de toutes sortes de maladies émergentes. Ces 
choses-là, ne sont-ils pas un témoignage que quelque chose est  drastiquement 
mauvais dans le monde d’aujourd’hui ?   

 

Actes 10:34-35— 
34. Alors Kepha (Pierre), ouvrant la bouche, dit : En vérité, je reconnais 
que Yahweh ne fait point acception de personnes, 
35. mais qu’en toute nation celui qui le craint et qui pratique la justice 
lui est agréable. 

 

Yahweh n’est pas quelqu’un qui fait de l’acception. Si nous ne recevons pas de 
réponses à nos prières, c’est parce que il y a quelque chose que nous ignorons. 
Nous venons juste de lire dans Actes 10 :34-35 comment nous pouvons être 
acceptés par Yahweh. Premièrement, nous devons respecter Yahweh, et ensuite 
nous devons pratiquer la justice. Puisque Yahweh ne fait point d’acception de 
personnes et nous avons tous les mêmes promesses que les premiers croyants, nos 
prières peuvent être entendues et exaucées, juste comme celles des premiers 
croyants, si et seulement si nous tenons compte de toutes les Ecritures Saintes 
inspirées. Une majorité clame de suivre les Ecritures Saintes. Alors cette majorité 
de gens ignore  ce que la Bible dit vraiment. 

 

Jean 14:13-14, (Segond1910) — 
13. et tout ce que vous demanderez en mon nom, je le ferai, afin que le 
Père soit glorifié dans le Fils. 
14. Si vous demandez quelque chose en mon nom, je le ferai. 
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Jean 15:16, (Segond1910) — 
16. Ce n’est pas vous qui m’avez choisi ; mais moi, je vous ai choisis, 
et je vous ai établis, afin que vous alliez, et que vous portiez du fruit, et 
que votre fruit demeure, afin que ce que vous demanderez au Père en 
mon nom, il vous le donne. 
Jean 16:24, (Segond1910) — 
24. Jusqu’à présent vous n’avez rien demandé en mon nom. Demandez, 
et vous recevrez, afin que votre joie soit parfaite. 
Marc 16:17-18, (Segond1910) — 
17. Voici les miracles qui accompagneront ceux qui auront cru : en mon 
nom, ils chasseront les démons ; ils parleront de nouvelles langues ; 
18. ils saisiront des serpents ; s’ils boivent quelque breuvage mortel, il 
ne leur feront point de mal ; ils imposeront les mains aux malades, et 
les malades, seront guéris. 
Jean 14:12, (Segond1910) — 
12. En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui croit en moi fera aussi 
les œuvres que je fais, et il en fera de plus grandes, parce que je m’en 
vais au Père ; 

 

Pourquoi ces œuvres ne sont-elles pas faites ? Il y a une réponse très simple à cela, 
qui se trouve dans les versets juste cités – « Demandez en mon nom. » Quand les 
gens prient aujourd’hui, est ce qu’ils utilisent le nom de notre Créateur quand ils 
lui demandent quelque chose ? Est-ce qu’ils utilisent le nom de Son Fils quand ils 
demandent quelque chose par son autorité ? La réponse est non ! La majorité des 
gens ne connaissent même pas leurs noms. Les connais tu ?  
 

 

Les Ecritures Saintes n’ont pas été écrits en langue française. Les Ecritures 
inspirées ont premièrement été écrits en hébreu, et le saint Nom était écrit, et 
prononcé à haute voix au moment où ces Ecritures étaient écrits. Avec le temps, 
les scribes, sages et copistes qui étaient responsables de la loi de Yahweh, 
commençaient à penser que le Nom était trop saint pour être utilisé dans le langage 
et l’écriture de tous les jours. A cause de cette pensée erronée et égarée, ces 
autorités commençaient à enseigner au peuple qu’il fallait substituer par des titres 
à chaque endroit où le Nom de Yahweh était écrit ; des titres tels que Seigneur 
(Adonaï) et Dieu (El). A travers toute cette publication il sera fait usage de 
dictionnaires Bibliques, encyclopédies, références qui font autoritaires, 
commentaires Bibliques et textes interlinéaires, afin de substantifier l’importance 
du Nom de Yahweh et de l’importance de l’utiliser. La première traduction du 
texte hébreu était écrit en grec : La version Septante. Les hommes qui ont traduit 
cette version grecque connaissaient le nom de Yahweh, mais ils ont choisis le titre 
Kurios – Seigneur. Subséquemment cette version grecque était traduite en latin. 
Les hommes qui ont écrit cette version latine, connaissaient le nom de Yahweh, 
mais ils ont choisis d’utiliser le titre « Dominus- (Kurios)-Seigneur dans la 
Vulgate latine. Les versions françaises étaient ensuite traduites du latin. Les 
hommes qui ont traduit ces versions françaises et notamment la version Louis 
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Segond 1910, connaissaient le Nom de Yahweh, mais ils ont choisi d’utiliser les 
titres Seigneur, Eternel et Dieu. Oui, les gens qui traduisent la Bible, connaissent 
le Nom de notre père céleste et de Son fils. La majorité des savants de la Bible 
savent leurs noms, mais ils les dénient dans leurs sermons et prières. A la place 
ils utilisent les titres Seigneur ou Dieu. Ces titres ne sont pas les noms de notre 
créateur et de son fils engendré. Le résultat est, qu’ils ont perdu les clés qui 
ouvrent la porte vers le trône même de notre créateur.     
 

 

Un dictionnaire nous dit le suivant : 
 

Seigneur, nom :  Gardien, garde« gardien du pain » (celui qui nourrit ceux qui dépendent de 
lui) certains significations sont influencés par l’utilisation de la traduction [Seigneur Dominus] 
1, une personne qui à une grande puissance et autorité : dirigeant ; maître  2, le propriétaire et 
chef d’un état féodal  3, le mari d’une femme : maintenant cela relève de l’humour  4, 
[Seigneur] (a) Dieu (exempt dans l’adresse directe) (b) Jésus Christ (souvent « notre 
Seigneur ») 5,  (a)un noble tenant un certain rang féodal, (b) un homme qui a reçu ce titre pour 
cause de faits accomplis ;   
 

Dans ce même dictionnaire nous trouvons les significations de Dieux, Dieu. 
 

Dieu, grec Théos, divinité(s), également utilisé pour appeler divinité ou démon pl. ou Sing.   
Celui qu’on invoque, un être supranaturel, immortel, ayant des pouvoirs spéciaux sur la vie 
et les choses des personnes et sur le cours de la nature. Divinité, prém. mâle, une image qui 
est vénérée, idole : une personne ou chose déifiée ou excessivement honorée et admirée. Dans 
les religions monothéistes, le créateur et dirigeant de l’univers, regardé comme éternel, infini, 
tout-puissant, ayant toute sagesse ;  être suprême. Souvent utilisé dans des exclamations [bon 
Dieu ! Dieu tout puissant ! mon Dieu !]   
 

Comme nous l’avons lu de ces définitions, un Seigneur peut être un homme, et un 
Dieu peut être une image ou une idole. Oui les définitions des mots Seigneur et 
Dieu sont des titres qui peuvent être appliqués à des hommes, à Satan, à des bêtes 
ou à des choses. Est-ce la raison qui aurait inspiré l’apôtre Shaul (Paul) d’écrire 
cela ? 

Romains 1:23— 
23. et ils ont changé la gloire du Père incorruptible en images 
représentant l’homme corruptible, des oiseaux, des quadrupèdes, et des 
reptiles. 

 

La Gloire de Yahweh est son Nom. Shaul (Paul) disait que la gloire de Yahweh, 
le Nom de Yahweh était remplacé par des images – Seigneurs, Dieux. 
Dans Exode 33 :18-, le patriarche Moshé demandait à Yahweh de lui montrer sa 
gloire, et Yahweh disait : Je ferai passer devant toi toute ma bonté, et je 
prononcerai mon Nom Yahweh devant toi, et j’accorderai ma grâce à qui 
j’accorderai ma grâce, et je ferai miséricorde à qui je ferai miséricorde. 
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Les scientifiques de la Bible et les traducteurs, connaissent ils le nom du créateur ? 
Tout ce que tu dois faire c’est de lire tout ce qu’ils écrivent, et tu sauras qu’ils le 
connaissent, et ils disent aussi que le Nom de Yahweh était supprimé. 
 

Joseph Bryant Rotherham, dans « The Emphasized Bible » Nouvelle traduction, 
1902 : 
Le nom supprimé : LE FAIT ; 
Il est volontairement admis que la suppression n’est pas absolue ; au moins aussi loin que 
l’hébreu et le français sont concernés. Le Nom, dans ses quatre lettres essentielles (YHWH), 
était transposé de manière respectueuse par le copiste hébreu, et pour cela il était 
nécessairement placé sous l’œil du lecteur hébreu. Plus tard, on instruisait de ne pas prononcer 
le Nom, mais de le changer en un nom moins sacré ADONAÏ ou ELOHIM. De cette manière 
le nom ne pouvait atteindre l’oreille de celui qui écoutait. En ce moment et jusqu'à ce degré il 
était déjà supprimé. La Septante version LXX, rendait la dissimulation complète en substituant 
régulièrement Kurios, comme la Vulgate d’une manière similaire employait Dominus ; les 
deux, Kurios et Dominus servant au même temps à rendre le hébreu ADONAY, qui ne veut 
rien dire d’autre que Seigneur. Les versions françaises font quasiment les mêmes choses, en 
traduisant directement le Nom comme SEIGNEUR et ETERNEL DIEU.   
Ces termes officient de plein droit pour remplir la représentation des titres hébreux de Adonaï, 
Elohim et El, cachant ainsi presque complètement le Tétragramme dans les versions françaises 
publiques. La traduction Yahvé dans certaines publications ne change rien à ce fait, puisque 
elle induit en erreur sur la manière correcte d’écrire le Nom. 
 

Les conséquences immédiates de la suppression : 
Partiellement littéraires, mais quand même beaucoup plus que cela. Ici il est fait référence à la 
confusion dans laquelle on ajoute beaucoup de choses à travers cet état anormal des choses. 
« Baal » est « Seigneur », et ainsi l’est « Adon » (Adonaï), ce qui est pénible et navrant ; mais 
pourquoi ajouter à ce fait embarrassant en traduisant YHWH aussi en tant que SEIGNEUR ?    
Le pire de tout c’est quand Yahweh (Eternel) et Adonaï (Seigneur)  arrivent ensemble, comme 
c’est le cas dans Ezéchiel. Ainsi on devrait traduire et lire « Seigneur le Seigneur notre 
Seigneur », mais cela était trop grotesque et sonnait « positivement faux » dans l’oreille. Alors 
le nouveau dispositif employé donnait « l’Eternel Dieu le Seigneur », et ainsi le dilemme se 
voulait réglé. Suit la forme YH, forme écourtée de YHWH du tétragramme, traduite Seigneur 
Yahvé, qui représente une forme de remède partiel, et qui était une conséquence de 
l’apparence évidente de ce dilemme résultant de ces mauvaises traductions qui tentent de 
cacher le vrai nom du Créateur.  
« Confusion » est ainsi un terme qui n’est pas le moindre peu trop fort, pour être appliqué à 
ces dispositifs et variations. Il n’est pas étonnant que même des personnes intelligentes, ayant 
fait des études de théologie, oublient continuellement de quoi il en est véritablement. 
 

Rotherham nous donne alors des raisons pourquoi le nom de Yahweh doit être 
restauré, et être retenu depuis ce moment même dans les Ecritures Saintes. 
 

1, Parce que sa suppression était une erreur. Une erreur si grave ne peut être corrigée assez 
tôt. Une liberté injustifiable était prise ; le sentier de l’humilité doit être retracé par nos pas… 
il est trop lourdement chargé avec des condamnations mérités. La monstruosité aussi moderne 
qu’un compromis, comme un mot bâtard, « hybride » qui était accomplie dans les écritures 
par les scribes à la plume mensongère porte loin, plus loin que nos esprits confus sont capables 
d’entendre.   
Les faits sont connus, et les revendications d’écrire une version toute nouvelle, indépendante 
ont été entendues. Quels sont ces faits ? 
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A compter en premier : La prononciation de Jéhovah était inconnue jusqu’en 1520, quand elle 
était introduite par Galatinus; mais contestée par Le Mercier, J. Drusius, et L. Capellus, comme 
étant contre les acquis historiques et grammaticaux. (Oxford Gesenius, P. 218.)  
En deuxième : la forme Jéhovah est une erreur résultante des points de voyelle utilisées sur le 
Tétragramme. On avait posés les points de voyelle de l’hébreu pour « Seigneur » sur le 
Tétragramme, substitué par les Juifs (Yahdaïm), car ils avaient peur de prononcer le très saint 
nom. Cette crainte est issue de la mauvaise interprétation des textes Exode 20 :7 et Lévitique 
24 :16. 
Ainsi les points de voyelle de Seigneur posés sur YHWH donnaient Jéhovah. Ce nom est une 
combinaison « hybride ». C’est comme si quelqu’un prononçait le mot Espagne avec les 
voyelles de Portugal, ce qui donnerait « Ospugna ». Le mot Jéhovah ne date pas plus loin que 
1520. 
 

Le plus ancien texte des Ecritures jamais trouvé, date d’il y a 2600 ans, est dans 
une minuscule amulette en argent qui contient un extrait datant du septième siècle 
avant notre ère du livre des Nombres (6 :24-26), la bénédiction du prêtre. Cette 
amulette était une partie d’un trésor trouvé par un archéologue de l’université de 
Tel Aviv dans un tombeau de famille à Jérusalem datant du temps du premier 
Temple. Quand ce texte était écrit, le Temple de Solomon était toujours débout, 
les héritiers du roi David régnaient toujours sur le trône, et les rouleaux de la mer 
morte (qumrân) n’étaient écrits que 400 ans plus tard. Ce n’était  que 3 ans après 
cette découverte que ce petit rouleau pouvait être déroulé par des experts du Israeli 
Muséum. Sur ce rouleau le nom de Yahweh était clairement lisible. Les détails 
complets de cette magnifique trouvaille peuvent être lus dans les parutions du 28 
Juin et du 8 Septembre 1986 du Jérusalem Post, puis dans l’édition de Juin 1986 
du Readers digest américain. Il n’y a aucun doute que le Nom du Créateur est 
Yahweh.  En fait, les preuves sont écrasantes.   
 

Unger’s Bible Dictionary, de Merrill F. Unger, 1957, page 1177, dit: 
 

Yahweh.  Le tétragramme hébreu (YHWH) traditionnellement prononcé Jéhovah, est 
maintenant reconnu de devoir être prononcé –Yahweh-. Des nouvelles preuves du deuxième 
et du premier millénaire avant notre ère nous prouvent ce fait matériellement. La vue ancienne 
de Le Clerc, récemment appuyé par Paul Haupt et développé par W.F. Albright, s’est mise 
elle-même sous la lumière du développement phonétique récent, et soumise aux preuves 
grammaticales des découvertes, puis du savoir qui a augmenté. Les connaissances 
scientifiques des langues sémitiques du nord-ouest et de leurs apparentés a considérablement 
augmentée les dernières années. Cette thèse soutient que Yahweh est originellement un verbe  
de la racine sémitique du nord-ouest de hwy « être, devenir un être » et ainsi le Nom divin 
voudrait dire : « Il fait être, ou exister » « Il crée ».  
Des noms personnels amorites après le deuxième millénaire avant notre ère soutiennent  le 
point de vue de Haupt-Albright, en donnant la démonstration que l’emploi du tronc 
Yahweh«  il crée », était en vogue dans l’arrière-plan linguistique des premiers hébreux. 
 

Une autre étymologie récente est celle de Sigmund Mowinckel et James Montgomery. Elle 
suggère que Yahu, (une forme abrégée de Yahweh courante dans les noms personnels) est une 
formation composée de Ya (Ô !) et hu ou huwa (il), « Ô Il ! »   
Il est avéré que le nom Yahweh est unique pour Israël et il n’était jamais trouvé en tant que 
nom pour une autre divinité en dehors d’Israël. 
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La « Wycliffe Bible Encyclopedia », 1975, Volume 2, page 690, nous dit: 
Le nom par excellence pour le créateur d’Israël est Yahweh, et il se trouve 6823 fois dans 
l’Ancien Testament. A travers la délivrance d’Israël de l’esclavage en Égypte, l’adoption du 
peuple en tant que nation, et le guidage dans la terre promise, le Créateur – Rédempteur est 
spécialement connu par ce nom.   
 

L’ Interpreter’s Dictionary, 1962, Volume 4, page 923, relate: 
YAHWEH__ La vocalisation des quatre consonnes du nom Israélite pour le Créateur, de 
laquelle les scientifiques de la Bible pensent sérieusement d’être très près de la prononciation 
originelle.  
 

James Moffatt dans sa traduction, The Bible: A New Translation, 1935, Harper 
and Brothers, nous informe dans son introduction : 
 

« En regardant strictement il doit être traduit Yahweh, qui est d’une certaine manière familier 
aux lecteurs modernes de la Bible sous la forme Jéhovah. Si cette version était destinée aux 
étudiants des originaux, il ne devrait y avoir aucune hésitation d’imprimer Yahweh. » 
 

Malgré cela Moffatt remplace par le titre l’Eternel le nom de Yahweh, et il admet 
la perte considérable de signification dans ce substitut. 
 

L’ Encyclopedia Judaica, 1972, Volume 7, page 680, constate avec emphase: 
 

La véritable prononciation du Nom YHWH ne s’est jamais perdue. Plusieurs des premiers  
écrivains grecs de « l’église chrétienne » témoignent que le Nom était prononcé « Yahweh ». 
Le nom personnel du Père d’Israël est écrit dans les écritures des hébreux avec les quatre 
consonnes YHWH et il est connu en tant que « le tétragramme ». Au moins jusqu’à la 
destruction du premier temple en 586 avant notre ère, ce nom était utilisé et prononcé 
régulièrement, avec ses propres voyelles, comme il en ressort clairement des lettres de Lakish, 
écrites juste avant ces jours. Quoi qu’il en soit, il est certain que depuis le troisième siècle avant 
que Yahshua notre Messie était né, la prononciation du Nom Yahweh était évité, et Adonaï – 
Seigneur – le remplaçait.  
 

« The Century Bible », Volume 1, pages 90-91, de Adeney et Bennett, nous dit : 
 

Quelque temps après le retour de la captivité, et avant le début de l’ère chrétienne, les Yahdaïm 
(Juifs) venaient à croire que le Saint Nom Yahweh était trop sacré pour être prononcé lors 
d’occasions ordinaires. Il était dit qu’il devait être prononcé par le Sanhédrin le jour du pardon. 
En d’autres temps, quand quelqu’un lisait ou relatait de ce que nous appelons l’Ancien 
Testament, on lisait Yahweh, mais on prononçait Adonaï – Seigneur – et similairement la 
Septante dit Kurios et la Vulgate utilise Dominus puis les traductions modernes utilisent 
Seigneur – Dieu – Eternel, là où les textes originaux utilisent Yahweh. Initialement l’hébreu 
était écrit sans voyelles, mais quand les points de voyelle étaient ajoutés, les voyelles d’Adonaï 
ou Elohim étaient écrits avec Yahweh, servant de directive que les mots Adonaï et Elohim 
devaient être prononcés au lieu du Nom Yahweh, ainsi nous trouvons les combinaisons 
YeHoWaH et YeHoWiH. Lors de la réformation, on utilisait parfois Jéhovah pour le nom du 
(tout puissant) d’Israël. Jéhovah est une forme qui s’est établie par elle-même, mais elle ne 
donne pas la prononciation du Saint Nom qu’elle représente.  
 
Au moyen âge, quand le texte consonnant était complété avec des points de 
voyelles par les Massorètes, le Tétragramme était substitué plus que 130 fois dans 
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le texte hébreu, par le dieu cananéen Adonaï, et à quelques endroits par Elohim 
(Dieu, Dieux), partout où on attribuait des traits humains à Yahweh. Partout où 
ils ont laissé le tétragramme intact, ils plaçaient des marques diacritiques à coté 
pour indiquer que la prononciation du mot devait être Adonaï, et pas le mot écrit 
Yahweh, que les hébreux considéraient d’être trop saint pour être prononcé à 
haute voix. Ils ont substitué Yahweh par Baal, le dieu babylonien, et par Adonaï 
le dieu cananéen des phéniciens, tous deux correspondant au mot français 
Seigneur. De la même manière le nom du fils de Yahweh, Yahshua (Yahweh est 
Salut), était substitué par Yeshua, Iésous, Iésus, Jésus, et Ea-Zeus (Zeus 
guérissant). 
Les dictionnaires disent que Zeus est le dieu du ciel et il est connu comme Deus 
(Latin), Dios (Espagnol), Dayus (Sanskrit), et Zeus Soter, signifiant Zeus le 
sauveur. 
La substitution des noms Yahweh et Yahshua, par des noms de dieux païens, a 
produit des dégâts incommensurables. Des noms tels que Seigneur, Dieu, Jésus et 
Christ ne représentent d’aucune manière la signification du nom révélé à Moshé 
et aux hébreux anciens par Yahweh notre Père Céleste. En utilisant ces noms, les 
gens tournent le culte de Yahweh en un culte aux dieux sans le savoir, et ils 
attribuent les caractéristiques de notre Père aimant et attentionné aux dieux païens. 
 

Hosheyah (Osée) 2 :8 –  
8 Car elle n’avait pas su que c’était moi qui lui avais donné le froment, 
le moût et l’huile, et l’argent en abondance et l’or qu’ils ont employés 
pour Baal. 

 

Les témoins de Jéhovah dans leur Bible interlinéaire «  The Kingdom Interlinear 
Translation of the Greek Scriptures », The Watchtower Bible and Tract Society of 
New York, Inc., page 23, admettent dans leur préface que : 
 

Bien que nous soyons plutôt en accord avec le point de vue que le Nom doit être prononcé 
Yahweh, nous avons choisi la forme Jéhovah à cause de la familiarité des gens avec cette forme 
depuis le 14ème siècle. 
 

Comme exemple opposé nous trouvons The New International Version 
Interlinear Hebrew-English Old Testament, de John R. Kohlenberger III, Volume 
1, page 26 :  
 

Nous utilisons le nom Yahweh partout où il est écrit dans les textes hébreux. 
 

Dans l’introduction nous trouvons ce point de vue : 
 

Yahweh, le nom personnel du Créateur, est toujours traduit Yahweh, contrairement aux 
pratiques des nouvelles versions interlinéaires qui le traduisent Seigneur. D’un côté, cela 
préviendrait la confusion de ce nom avec le titre Adonaï (mon Seigneur), car l’idée de 
Seigneurie n’est pas un élément intégrant du Nom. De l’autre côté, peut-être l’utilisation du 
nom dans cet ouvrage encouragerait le lecteur d’utiliser exclusivement le nom de Yahweh 
dans ses prières et louanges, comme il est voulu de manière  impérative dans les Ecritures 
Saintes : (Hallelu Yahweh!)  Psaume 104 :35 : Béni soit Yahweh. 
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Le mot Seigneur signifie Baal, comme il nous est montré dans n’importe quel 
dictionnaire biblique sérieux. 
Unger’s Bible Dictionary, page 665, dit:  
 

1. Jéhovah (Yahweh) (Heb.YHWH, existant par soi-même), Jéhovah. Ce mot est utilisé 
comme le propre nom de Dieu seulement, et aurait dû être retenu dans cette forme par 
les traducteurs.  Voir Jéhovah. 

2. Seigneur (Héb. ‘Adôn), mot ancien désignant la propriété, appartenance, contrôle 
absolu. Ce mot n’est pas proprement un titre divin, étant utilisé par des propriétaires 
d’esclaves (Gén.24 :14, 27 ; 39 :2,7 ; a voire « Maître ») des Rois étant des Seigneurs de 
leurs sujets (Esaïe 26 :13), d’un mari en tant que Seigneur de sa femme (Gén. 18 :12). Il 
est appliqué à Dieu en tant que  propriétaire et gouverneur de toute la terre (Exode 
32 :13 ; Ps. 114 :7) Il est parfois utilisé comme un terme montrant le respect, comme 
notre Monsieur ; mais aussi souvent « mon Seigneur. Aussi au pluriel. 

3.  Adonaï (Héb.âdônai), emphatique, le Seigneur ; et par beaucoup regardé comme le 
pluriel de N°2. Il est principalement utilisé dans le Pentateuque ; toujours quand on 
s’adresse à dieu de manière soumise et révérencielle (Exode 4 :10, Josué 7 :8) aussi 
quand on relate de dieu (1Rois 13 :9, 22 :6, etc.). Les Juifs par une révérence 
superstitieuse pour le nom Yahweh, prononcent toujours Adonaï là ou Jéhovah est 
écrit. La forme similaire avec le suffixe, est aussi utilisé pour des hommes comme 
Potiphar (Gén.39 :2 trad. « Maître ») et pour Joseph (Gén. 42 :30, 33) 

 

En continuant dans le même dictionnaire nous lisons sur la page 413 : 
 

Baal, nom commun Cananéen pour Maître, Seigneur, était une des principales divinités mâles 
du Panthéon Cananéen, maintenant bien connu de la littérature épique religieuse découverte 
à Ras Shamra (ancien Ougarit des lettres d’Amarna) de 1921-1937. 
Baal était le fils d’El, le père des dieux et à la tête du Panthéon Cananéen, récité sur les tablettes 
d’Ougarit. Il est aussi désigné comme étant le « fils de Dagon (héb. Dagan = grain), ancienne 
divinité mésopotamienne et Cananéenne associée à l’agriculture. Baal était alors le dieu de 
l’agriculture qui donnait croissance et fertilité à la famille aux champs et aux troupeaux. Il était 
parfois identifié avec le dieu des tempêtes Hadad, la voix duquel pouvait être entendue dans 
le tonnerre réverbérant, qui accompagnait la pluie, si nécessaire pour le succès des moissons. 
Les Cananéens étaient des vénérateurs fanatiques de Baal, le culte étant conduit par des prêtres 
dans des temples, et par beau temps à l’extérieur dans les champs et particulièrement sur des 
sommets des monts, appelés  hauts lieux. Le culte incluait des sacrifices d’animaux, des repas 
rituels et des danses licencieuses. Près de l’autel en pierre se trouvait un pilier sacré appelé 
massebah et très près de cela le symbole d’Ashérah. Les deux symbolisaient de manière 
apparente la fertilité humaine.   
Les hauts lieux disposaient de chambres pour des prostitués mâles (kedishim) qui pratiquaient 
la prostitution sacrée, et des femmes prostituées sacrées (kedeshoth) (1Rois 14 :23-24 ; 2Rois 
23 :7). La gaieté et le caractère licencieux de la vénération de Baal avait toujours une attraction 
subtile pour les Hébreux austères, qui étaient liés pour servir un Dieu saint avec un code moral 
rigoureux. Durant des périodes d’écart de conduite, les Hébreux composaient les noms de 
leurs enfants avec Baal- par exemple : Jerubbaal (Juges7 :1) ; Ishbaal (1Chron.8 :33) ;                  
Meribbaal (1Chron.8 : 34 ; 9 : 40), qui furent changés    en temps de retour au Yahwisme  en 
remplaçant l’élément Baal par « boseth » qui signifie » honte ». 
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Ainsi des Hébreux pieux exprimaient leur horreur de Baal. Exemples : Jerubboseth pour 
Jerubbaal (IISam.11 :21) Ishboseth pour Ishbaal (IISam.2 :8) Mephiboseth pour Meribbaal 
(2Sam.4 :4,9 :6,10). 
 

Smith’s Bible Dictionary, 1872, constate: 
 

La substitution par le mot Seigneur est une des plus malheureuses, car pendant qu’elle ne 
représente d’aucune manière la signification du Nom Sacré, notre entendement doit 
constamment lutter contre la confusion avec les utilisations moins sacrées de ce mot Seigneur, 
et par-dessus tout, l’écoute personnelle du Nom révélé de Yahweh est de manière malfaisante 
hors de notre vue. 
 

Seigneur est un titre pour Baal, pas un titre pour Yahweh notre Créateur. Quand 
une personne prie le Seigneur, elle prie Baal, pas Yahweh ! 
 

 

Nous avons déjà lu que le mot Dieu peut être appliqué à tout : l’homme, Satan, 
animal ou chose. 
 

Unger’s Bible Dictionary, page 412, montre : 
 

Le titre de Dieu était aussi un titre pour Baal. D’une manière pareille le pluriel cananéen 
Elohim (dieux) était adopté par les hébreux pour exprimer toute l’excellence et les attributs du 
seul vrai Dieu. M.F.U. 
 

Comme nous l’avons déjà vu sur la page 413 de cette référence : 
Baal était le fils d’El, le père des dieux et la tête du panthéon cananéen. 
 

‘El. Le terme sémitique le plus ancien pour Dieu est ‘el (correspondant au acadien ilu (m), Cananéen ’el ou 
‘il et arabe ‘el comme élément dans des noms personnels). L’étymologie du mot est obscure. On pense que ce 
mot dérivait d’une racine ‘yl ou ‘wl, signifiant « être puissant » (ex. yesh le-el yadi, « c’est dans la puissance 
de ma main » Gén 31 :29 ; ex. Deut. 28 :32 ; Michée 2 :1). Mais le contraire peut être vrai ; puisque la 
puissance est un élément essentiel dans la conception de divinité, le terme pour divinité a pu être utilisé dans 
le sens transféré de « puissance ». 
En Acadien, ilu (m), et au pluriel ilu et ilanu, est utilisé en référence à tout dieu individuel aussi bien qu’à  des 
êtres divins en général ; mais n’est employé comme nom personnel d’aucun Dieu.  Quoi qu’il en soit, en 
Cananéen Ougarit, on trouve beaucoup plus fréquemment il en nom personnel désignant le Dieu le plus haut, 
que el le nom commun « Dieu ». Dans les mythes Ougarit El est  à la tête du Panthéon Cananéen, l’ancêtre 
des autres Dieux et Déesses, et le créateur de la terre et de ses créatures ; mais il se range généralement en 
retrait et joue un rôle mineur dans les mythes préservés. 
Comme ‘elohim, el peut être employé pour un Dieu d’étrangers (Deut 32 :12 Mal.2 :11) ou un Dieu étranger 
(Ps.44 :21 ; 81 :10). 
‘El ‘Elyon. Le mot hébreu elyon est un adjectif  signifiant « plus haut, au-dessus ». Le bassin haut (Esaïe 7 :3) 
La porte haute (2 Rois 15 :35) et »plus haut » ex. : Le « plus haut » de tous les rois de la terre (Ps.89 :28). 
Quand utilisé en référence à Dieu, le mot peut être à juste titre traduit en « Le plus haut ». Puisque la référence 
à Dieu ‘elyon n’est jamais précédé par l’article ha (le) il doit avoir été regardé comme un nom propre, le nom 
de Dieu. Ainsi il peut être utilisé comme nom divin signifiant « Le plus haut » ex. : (Deut. 32 :8 ; Esaïe 14 :14 ; 
Ps. 9 :3) ou en parallèle avec YHWH ex. : Ps. 18 :14 ; 21 :8 ; 83 :18), El  (Nombres 24 :16 ; Ps. 107 :11), et 
Shaddai (Ps. 91 :1).  
Parmi les Cananéens, El et Elyon étaient des divinités distinctes à leur origine, le premier était attesté par des 
preuves archéologiques d’Ougarit dans l’ouest de la Syrie et le deuxième par des preuves provenant de 
Phénicie plus au sud. Plus tard les deux termes étaient combinés pour désigner un seul Dieu, ‘El, ‘Elyon.  Dans 
le lettres* Tell el-Amara du 15éme et 14éme siècle avant J .C. les Cananéens appelaient El Elyon » le Seigneur 
des Dieux ». 
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‘Eloha, Elohim. Le mot ‘eloha « Dieu » et son pluriel elohim, est apparemment un mot prolongé de El 
(araméen ‘elah, Arabe ‘ilah). 
De toute évidence il venait de l’usage Cananéen. Les premiers israélites l’auront pris pour désigner leur Dieu,  
tout comme ils se sont appropriés de la langue Cananéenne. Dans les lettres de Tell el-Amara, le Pharaon est 
souvent appelé « Mes Dieux [ilani’ya] le Dieu Soleil. » Dans l’ancien proche orient dans la deuxième moitié 
du deuxième millénaire avant J.C. il y avait une certaine tendance vers un quasi-monothéisme, et on pouvait 
donner à n’importe quel Dieu les attributs de n’importe quel autre Dieu, ainsi un Dieu individuel pouvait être 
intitulé et appelé en tant que ‘elohai. « Mes dieux » ou ‘Adonaï, « mes Seigneurs » . 

 

De cette seule référence qui fait autorité dans le monde entier, nous pouvons 
connaître que le mot Dieu n’était jamais un nom pour notre créateur, c’était un 
titre pour des dieux païens. 
 

 
Genèse 4 :6,9,13,15-16 –  

 

 

 

 

 
Dans ces versets de texte hébreu – français des éditions Soleil 2005, nous trouvons 
six fois le mot Yahweh, traduit par le mot Eternel. Le Saint Nom de Yahweh est 
traduit « Eternel ». Pourquoi traduit on Eternel quand Yahweh est écrit ? Les 
copistes, scribes, sages cachent le vrai nom du créateur au peuple, aujourd’hui, et 
ils le remplacent avec des noms et titres de seigneurs et dieux païens. 
Il y a beaucoup de références qui font autorité, qui donnent substance au fait que 
le vrai Nom de notre Créateur est Yahweh, et que son Nom était remplacé par des 
titres qui peuvent être appliqués à des hommes, à Satan, à des animaux, ou à des 
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choses. Ce fait comprend aussi que les traducteurs en commettant ce déshonneur 
envers Yahweh, ont confisqués la puissance qui était donnée aux prophètes 
anciens, à Yahshua l’Oint, aux apôtres, et aux premiers croyants. Nous ne 
pouvons pas nier le Nom de Yahweh, et ensuite attendre de Lui qu’il nous entende 
et qu’il exauce nos prières. 
C’est là la raison pourquoi dans toutes les églises et assemblées les prières ne 
trouvent pas de réponse.  
Quelques intellectuels on fait des excuses pour ne pas utiliser le Nom de Yahweh 
et Yahshua, en déclarant ceci : 
« Pour venir au Père dans le Nom du Fils, c’est de venir par l’autorité du Fils. » 
Un peu de réflexion : Quel sens cela fait-il si je vais à la banque pour effectuer un 
retrait par l’autorité de Pierre Dupont, et quand j’arrive à la Banque j’utilise le 
nom de Paul Durand ? Cela ne fait aucun sens du tout, n’est-ce pas ? 
 

Romains 9:17— 
…et afin que mon nom soit publié par toute la terre. 

 

Tu ne peux pas déclarer quelque chose que tu caches! Notre Créateur, que son 
nom soit béni, demandait ceci : 
 

Yeremyah (Jérémie) 23:25-27— 
25 J’ai entendu ce que disent ces prophètes qui prophétisent en mon 
nom des mensonges en disant : J’ai eu un songe ; j’ai eu un songe ! 
26 Jusques à quand?... Veulent-ils ces prophètes, prophètes de 
mensonge, prophètes de l’imposture de leur cœur..., 
27 pensent-ils faire oublier mon nom à mon peuple pour les rêves qu’ils 
se racontent les uns aux autres, comme leurs pères ont oublié mon nom 
pour Baal (Seigneur)? 

 

Il nous est dit ici qu’ils ont oubliés son Nom pour Seigneur, et c’est ce que toutes 
les églises, assemblées et synagogues font aujourd’hui. Les Massorètes et les 
scribes hébreux qui ont ajoutés les points de voyelle pendant le moyen âge au 
texte en hébreu accepté, n’ont pas enlevé le nom de Yahweh des Ecritures Saintes. 
Ils ont quand même ajoutés les points de voyelle d’Adonaï et Elohim et ainsi 
effectivement établi dans leurs écritures des choses qui auparavant ont été des 
coutumes orales. Ces noms des dieux des cananéens étaient acceptés avant le 
temps du prophète Yeremyah (Jérémie), et quand le prophète Yeremyah (Jérémie) 
commençait à prophétiser, il disait qu’ils étaient des menteurs, car ils faisaient 
oublier Son Nom à Son peuple. 
Une excuse venait un jour d’un professeur universitaire et pasteur d’une grande 
et riche église. Son excuse était qu’il ne savait pas comment prononcer le nom de 
Yahweh. Sa déclaration m’étonnait, et je me demandais s’il n’avait jamais 
entendu parler de toutes les sources de références que je connais et qui font 
référence en la matière. Mais cela n’est qu’une de tant d’autres excuses pour 
justifier la désobéissance envers Yahweh. De nos jours il n’est pas très populaire 
d’utiliser le Saint Nom de Yahweh. L’utilisation du Nom de Yahweh produit une 
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certaine quantité de persécution quand quelqu’un se lève pour ce qu’est sacré, 
saint et impopulaire.  
Pense à ceci : Yahshua l’Oint a souffert beaucoup de persécutions, mais Yahweh 
à entendu ses prières. Les disciples aussi souffraient de la persécution, mais ils 
guérissaient les malades, et ressuscitaient les morts, parce que Yahweh entendait 
leurs prières. Dans Apocalypse 3 :8, il y a un groupe de personnes qui à ses prières 
entendues, et Yahweh dit c’est parce que ils ne renient pas Son Nom. Bien sur le 
fait d’assidûment répéter le nom de Yahweh ne ferait pas de miracles. Il n’en serait 
jamais ainsi. Si cela était le cas, Simon le magicien aurait été capable d’acheter 
de l’Esprit Saint avec de l’argent. Mais comme tu peux lire toi-même dans :  

 

Actes 8 :20- 
20 Mais Képha lui dit : Que ton argent périsse avec toi, puisque tu as 
cru que le don de Yahweh s’acquérait à prix d’argent !  

  

Simon a vu ce pouvoir s’exercer devant ses yeux et il essayait de l’acheter avec 
de l’argent, plutôt que de l’acquérir en vivant par toute parole venant de la bouche 
de Yahweh. Quand Yahshua l’Oint était tenté par Satan il disait dans : 
 

Mattithyah (Matthieu) 4:4— 
4. Yahshua répondit : Il est écrit : L’homme ne vivra pas de pain 
seulement, mais de toute parole qui sort de la bouche de Yahweh. 

 

Yahshua citait ici directement de la Torah (Loi) dans :  
  

Deutéronome 8:3— 
3 Il t’a humilié et t’a fait avoir faim et t’a fait manger la manne, que tu 
ne connaissais pas et que n’avaient pas connue tes pères, afin de 
t’apprendre que l’homme ne vivra pas de pain seulement, mais que 
l’homme vivra de tout ce qui sort de la bouche de Yahweh. 

 

Pense au fait que l’apôtre Shaul (Paul) donnait instruction à Timothée dans : 
 

2Timothée 3:15-17— 
15. dès ton enfance, tu connais les saintes lettres, qui peuvent te rendre 
sage à salut par la foi en Yahshua l’Oint. 
16. Toute Écriture est inspirée de Yahweh, et utile pour enseigner, pour 
convaincre, pour corriger, pour instruire dans la justice, 
17. afin que l’homme de Yahweh soit accompli et propre à toute bonne 
œuvre. 

 

J’aimerais informer le lecteur, s’il ne le sait pas déjà, que les seules Ecritures 
Saintes que Shaul (Paul) et Timothée avaient à leur disposition, c’est ce que nous 
connaissons en tant qu’Ancien Testament. Ce que nous appelons Nouveau 
Testament, n’était même pas connu quand Shaul (Paul) enseignait Timothée. 
Shaul (Paul) disait que ces mêmes Ecritures Saintes rendront Timothée sages et 
le sauveront ainsi, car ils lui donneront de l’instruction dans la justice. 
Comme l’apôtre Kepha (Pierre) disait aussi dans Actes 10 :35, la seule manière 
d’être agrée par Yahweh, est de le craindre en obéissant à toute parole venant de 
sa bouche, et de pratiquer la justice. Nous voyons ce qu’est la justice, dans: 
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Deutéronome 6:25— 
25 Et ce sera là notre justice, que nous prenions garde à mettre en 
pratique tous ces commandements en présence de Yahweh notre Père, 
ainsi qu’il nous l’a prescrit. 
1 Yahchanan (Jean) 3 :7 –  
7 Petits enfants, que personne ne vous séduise. Celui qui pratique la 
justice est juste, comme lui-même est juste. 

 

1Yahchanan (Jean) 3:4- nous a déjà donné la définition biblique du péché : C’est 
la transgression de la loi. Ainsi si nous observons toutes les lois et 
commandements que Yahweh nous a donnés, nous pratiquons la justice de 
Yahweh et nous serons acceptés par lui à travers son unique Fils engendré, 
Yahshua l’Oint. Comme nous pouvons le voir, nous venons à Yahweh en 
pratiquant Ses lois. 

1Yahchanan (Jean) 2:3-4— 
3. Si nous gardons ses commandements, par là nous savons que nous 
l’avons connu. 
4. Celui qui dit : Je l’ai connu, et qui ne garde pas ses commandements, 
est un menteur, et la vérité n’est point en lui. 

 

La définition biblique de la vérité se trouve dans : 
 

Psaume 119 :142,151, 
142 Ta justice est une justice éternelle, et ta loi n’est que vérité.  
151 Tu es proche, ô Yahweh et tous tes commandements ne sont que 
vérité. 

 

Ainsi quiconque dit connaître Yahweh, mais qui ne pratique pas la Loi, est un 
menteur. 

Yahchanan (Jean) 14:21,24— 
21. Celui qui a mes commandements et qui les garde, c’est celui qui 
m’aime ; et celui qui m’aime sera aimé de mon Père, je l’aimerai, et je 
me ferai connaître à lui. 
24. Celui qui ne m’aime pas ne garde point mes paroles. Et la parole 
que vous entendez n’est pas de moi, mais du Père qui m’a envoyé. 

 

Contrairement aux enseignements populaires, Yahshua l’Oint n’a abrogé aucune 
des lois de Son Père de quelque manière que ce soit. Non Yahshua l’Oint a 
magnifié la loi et il l’a rendu honorable, et il glorifiait son Père à travers tout ce 
qu’il faisait : 

Yahchanan (Jean) 14:13-15— 
13. et tout ce que vous demanderez en mon nom, je le ferai, afin que le 
Père soit glorifié dans le Fils. 
14. Si vous demandez quelque chose en mon nom, je le ferai. 
15. Si vous m’aimez, gardez mes commandements. 

 

En étudiant les textes des versets précités, nous commençons à voir pourquoi la 
majorité des prières ne sont pas entendues par notre créateur Yahweh aujourd’hui. 
Convertis-toi du péché, de la transgression de la loi, à la pratique de la loi et 
marche dans les voies de Yahweh, ayant la volonté de vivre par chaque parole 
sortant de sa bouche, en appelant le nom de Yahweh par le nom de Yahshua 
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l’Oint, le fils engendré de Yahweh, toi aussi, tu peux recevoir des réponses à tes 
prières. 
 

 

L’Oint nous dit que le tout premier pas, c’est de se repentir. 
 

Luc 13:3,5— 
3. Non, je vous le dis. Mais si vous ne vous repentez, vous périrez tous 
également. 
5. Non, je vous le dis. Mais si vous ne vous repentez, vous périrez tous 
également. 

 

La repentance signifie que nous regrettons d’avoir enfreint quelconque des lois de 
Yahweh ! Le deuxième pas est de nous confesser. 
 

Romains 14 :11- 
11. Car il est écrit : Aussi certain que je suis vivant, dit Yahweh, tout 
genou fléchira devant moi, et toute langue se confessera à Yahweh. 

 

Le mot traduit confesser dans Romains 14 :11, est le mot G1843 dans le 
dictionnaire de Strong et signifie : 
G1843. exomologeo ; de G1537 et G3670 ; reconnaître ou (par implication d’assentiment) plein 
accord : - confesser, professer, promettre. Exon ; voir G1832. Le mot G1843 vient des mots 
G1537 et G3670 qui signifient : 1537. ek, ek; ou ex, ex; prép. prim. désignant l’origine (le point 
d’où commence un mouvement ou une action), de, sortant, (d’un endroit, une période de 
temps, une cause litt. ou fig. directement ou à distance) : - après, entre, x sont, en, d’entre, 
parmi, par (signification de), extrêmement, (+abondamment au-dessus), pour, de (au-dessus) 
+  avec réticence, + chaleureusement, x céleste, x déclaré, x très hautement , dans, (à cause par 
raison de) venant de, en, sortir d’entre, passé, depuis, dorénavant, à travers de, envers, 
véhément, avec (sans). 
Souvent utilisé en composition, avec la même signification générale, souvent en complément. 
G3670. homologeo, d’une comp. De la base de G3674 et G3056 ; par assentiment d’une 
convenue, avouer, donner son accord : con-(pro-)fesser, confession est faite, rendre grâce, 
promettre.   
G1843 réfère le lecteur vers une autre de ses significations qui se trouve au mot G1832. 
G1832. exesti ; troisième personne, sing. prés. indic. D’une composition de G1537 et G1510. 
aussi exon, ex-on’, neut. prés. part. du même (avec ou sans quelque forme de G1510 exprimé) ; 
impers. c’est juste (à travers l’idée figurée d’être dehors en public) : être dans la légalité, laisser, 
x peux (pourrais). 
 

Ainsi quand quelqu’un se confesse à Yahweh, juste comme le montrent toutes les 
significations du mot : Une personne témoigne par son comportement que 
Yahweh est juste, et est  complètement d’accord avec Lui ; La personne sort de 
ce monde de péché, et la personne veut vivre dans la légalité, venant effectivement 
dans l’alliance de Yahweh écrite dans : 
 

Hébreux 8 :10- 
10. Mais voici l’alliance que je ferai avec la maison d’Israyl, Après ces 
jours-là, dit Yahweh : Je mettrai mes lois dans leur esprit, je les écrirai 
dans leur cœur ; et je serai leur Père, et ils seront mon peuple. 
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Une personne confesse qu’elle a transgressée les lois mais maintenant professe de 
vivre de toute parole sortant de la boche de Yahweh. Cette personne rend grâce à 
Yahweh par l’autorité de Yahshua l’Oint et promet de faire cela pour toute la vie. 
Le troisième pas est le baptême. Une personne doit être baptisée par les ministres 
élus de Yahweh, afin de recevoir l’Esprit Saint. 
 

Actes 2:38— 
38. Pierre leur dit : Repentez-vous, et que chacun de vous soit baptisé 
par le nom de Yahshua l’Oint, pour le pardon de vos péchés; et vous 
recevrez le don du Saint Esprit. 
Yahchanan (Jean) 14:15-17— 
15. Si vous m'aimez, gardez mes commandements. 
16. Et moi, je prierai le Père, et il vous donnera un autre consolateur, 
afin qu’il demeure éternellement avec vous, 
17. l’Esprit de vérité, que le monde ne peut recevoir, parce qu’il ne le 
voit point et ne le connaît point ; mais vous, vous le connaissez, car il 
demeure avec vous, et il sera en vous. 

 

Vous ne pourrez recevoir l’Esprit Saint des prêcheurs de ce monde. Pourquoi ? 
Parce que ils ne gardent pas les lois et commandements de Yahweh et ils ne 
connaissent pas Yahweh, car ils ne Lui obéissent pas. 
 

1Yahchanan (Jean) 2:3-4— 
3. Si nous gardons ses commandements (de la loi), par là nous savons 
que nous l’avons connu. 
4. Celui qui dit : Je l’ai connu, et qui ne garde pas ses commandements 
de la loi), est un menteur, et la vérité n’est point en lui. 

 

Le quatrième pas est la conversion. 
 

Actes 3:19— 
19. Repentez-vous donc et convertissez-vous, pour que vos péchés 
soient effacés, afin que des temps de rafraîchissement viennent de la 
présence de Yahweh. 

 

Que veut dire cela, être converti ? Cela veut simplement dire que tu dois 
abandonner tes propres voies et emprunter les voies de Yahweh, se convertir de 
la transgression de la loi à  la pratique de la loi de Yahweh. Ceci sont les choses à 
cause desquelles tes prières seront exaucés : Repentance, confession, baptême, et 
conversion. Oui ils te mettront en contact avec Yahweh, et ils te donneront une 
grande récompense – la vie éternelle !  

 

Révélation (Apocalypse) 22 :14- 
14. Bénis sont ceux qui pratiquent ses commandements (de la loi), afin 
d’avoir droit à l’arbre de vie, et d’entrer par les portes dans la ville ! 
 

Puisse Yahweh bénir votre entendement 
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